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Le Document est simple et agile comme il sied à un instrument pastoral ; il peut être lu facilement en une 

heure. Il est structuré en 6 chapitres [et une conclusion] et est accompagné de nombreuses photographies.  

Le premier chapitre résume ce que les JMJ ont représenté au cours des 35 dernières années dans la vie de 

l'Église : elles ont été essentiellement un don pour toute la communauté ecclésiale, comme l'ont confirmé 

tous les papes qui les ont célébrées.  

Le deuxième chapitre s'attarde sur l'importance de célébrer les JMJ au niveau local. Beaucoup d'Églises 

particulières ont déjà dans leur calendrier quelques événements dédiés aux jeunes, même si à des dates et 

selon des modalités différentes (régionales, nationales, continentales...). Pour ces réalités locales, ces 

orientations viendront confirmer et renforcer ce qu'elles font déjà. Là où rien de semblable n'existe, le but de 

ces orientations est d'encourager les Églises particulières à découvrir les nombreux fruits qui peuvent naître 

de la célébration diocésaine/éparchiale des JMJ.  

Le troisième chapitre revient sur le choix de la nouvelle date pour la célébration des JMJ 

diocésaines/éparchiales en la solennité du Christ-Roi. En ce jour, toute l'Église est appelée à se rassembler 

autour de ses jeunes, autour de TOUS les jeunes, pour leur adresser ce grand message : « Jésus vous aime et 

vous êtes dans le cœur de l'Église. L'Église a un message pour vous et vous aussi avez beaucoup à dire à 

l'Église. Aujourd'hui, elle veut vous rencontrer, vous écouter, elle veut prier avec vous et pour vous. Elle 

veut vous célébrer ». Les Orientations précisent : « L’invitation est donc faite à tous les diocèses/éparchies 

de célébrer les JMJ en la solennité du Christ-Roi. Le Saint-Père souhaite en effet que ce jour-là, l’Église tout 

entière mette les jeunes au centre de son attention pastorale, prie pour eux, pose des gestes qui les rendent 

protagonistes, promeuve des campagnes de communication, etc. L’idéal serait d’organiser le jour-même du 

Christ-Roi, un événement (diocésain/éparchial, régional ou national). Toutefois, pour diverses raisons, il peut 

s’avérer nécessaire d’organiser l’événement à une autre date. […] On suggère que la Journée Mondiale de la 

Jeunesse se tienne à la même date que la solennité du Christ-Roi, même dans les Églises dont le rite ne 

prévoit pas cette solennité et dans celles qui la célèbre un autre jour. Toutefois, les Ordinaires ont la faculté 

d’en décider autrement. ». 

L'invitation pour chaque diocèse/éparchie est de célébrer les JMJ le jour de la solennité du Christ-Roi. Le 

Saint-Père souhaite en effet qu'en ce jour, l'Église universelle place les jeunes au centre de son attention 

pastorale, qu'elle prie pour eux, qu'elle fasse des gestes qui les rendent protagonistes, qu'elle promeuve des 

campagnes de communication, etc. Les orientations précisent : "L'idéal serait d'organiser un événement le 

même jour que les JMJ. L'idéal serait d'organiser un événement le même jour que le Christ-Roi. Toutefois, 

pour diverses raisons, il peut se révéler nécessaire d'organiser l'événement à une autre date. [...] Les JMJ 

diocésaines/éparchiales doivent se dérouler à la même date que la solennité du Christ-Roi, même dans les 

Églises dont le rite ne prévoit pas cette solennité ou la célèbre un autre jour.Toutefois, les Ordinaires ont la 

faculté d'en décider autrement ». 



Le quatrième chapitre est le plus long et le plus détaillé. Il rassemble certains des aspects saillants qui ont 

émergé de décennies d'expérience dans la célébration des éditions internationales des JMJ. Il énumère 

diverses propositions pastorales qui reflètent la richesse de l'événement. Mais le mot clé ici est 

« créativité/fantaisie pastorale ». Nous ne proposons pas un modèle univoque à suivre à la lettre, mais nous 

donnons essentiellement des suggestions que chaque Église ou réalité ecclésiale peut adapter et réélaborer, 

en tout ou en partie, selon sa propre expérience et ses besoins pastoraux. 

Le cinquième chapitre est consacré au protagonisme des jeunes. Avec ce chapitre, nous avons voulu 

reproposer le message fort qui est ressorti du Synode 2018, à savoir faire des jeunes des participants - 

aujourd'hui - à la vie et à la mission de l'Église, car, comme le dit souvent le pape François, les jeunes ne 

sont pas l'avenir de l'Église. Ils sont son présent. Ils sont l'aujourd'hui, le maintenant (cf. Homélie de la 

messe finale des JMJ de Panama 2019). Le Document invite à dépasser une pastorale « pour les jeunes » au 

profit d'une pastorale « avec les jeunes ». C'est ce que les jeunes demandent à l'Église : une ouverture de 

crédit. Ils demandent la confiance et veulent être accompagnés et encouragés afin de pouvoir mettre à profit 

la force vitale qui les anime. .  

Enfin, le sixième chapitre explique l'importance du Message annuel du Saint-Père pour les JMJ. Chaque 

année, l'Église célèbre les jeunes. Chaque année, le Saint-Père leur adresse un message à l'occasion des JMJ, 

véritable « boussole spirituelle » pour les jeunes et un outil précieux pour planifier la pastorale des jeunes.  

Je vais maintenant passer la parole à quelques jeunes pour qu'ils nous disent ce qui les a frappés à la lecture 

de ce document.  

 


